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CAUSERIE ET INFOS  

Plusieurs documents ont été ajoutés dans différentes rubriques.  

Une brève causerie, je n'ai pas eu le temps d'aller sur Internet.  

Au format pdf - pages  

Lu à la fin d'un tract (GMI) : Intégration des régimes de retraite complémentaires au régime 
général !  

Le régime général est par répartition, le retraite complémentaire par points.  

Parce que je n'ai cotisé qu'à mi-temps, le régime général m'a infligé une décote de 37,5%, le 
régime complémentaire 22%. Si le régime complémentaire avait été intégré au régime général, sur 
mes misérables 141,67 euros de retraite complémentaire j'aurais perdu encore 31,16 euros, non 
merci. Qu'il faille conserver le régime général par répartition, d'accord, mais ne nous en demandez 
pas davantage.  

Lu dans le même tract : Retour aux 37,5 années de cotisation et à 60 ans d’âge de la retraite !  

37,5 années de cotisation, c'est trop, et 60 ans, c'est beaucoup trop tard.  

Mon père décédé en 2003 était né en 1931. Il était menuisier en bâtiment. Je me souviens que 
lorsque j'avais environ 5 ans, donc aux alentours du début des années 60, quand mon père n'avait 
qu'une trentaine d'années, qu'après voir commencé à travailler à 16 ans, donc en 1947, une 
quinzaine d'années plus tard, il était déjà si fatigué, qu'il passait le dimanche matin à faire la grâce 
matinée et ma mère lui servait le petit déjeuner au lit. Il faut préciser que s'il était de constitution 
robuste et très courageux, à l'époque il était payé à la tâche, donc pas question de fainéanter ou 
d'enchaîner les arrêts maladies, très pauvre il était sous-alimenté par rapport à l'effort qu'il devait 
fournir quotidiennement. Arrivé à 45 ans il était déjà bien entamé, et complètement usé à 55 ans. Il 
cotisera jusqu'à 65 ans au lieu de 60 pour obtenir une meilleure retraite, il tombera gravement 
malade 3 ou 4 après avoir pris sa retraite et disparaîtra à 72 ans.  

La plupart des travailleurs étant soumis à un rythme de vie infernal, ils devraient pouvoir prendre 
leur retraite vers 50 ans ou avant et non 60. Ce qui ne veut pas dire qu'ils ne participeraient plus 
au fonctionnement de la société, dans une autre société évidemment. Quant aux forçats qui se 
tapent les tâches les plus lourdes, dans les mines, les usines, les docks, sur les chantiers, 
bâtiment ou chaussée, etc. passées 10 années de service ils devraient être relevés 
systématiquement, et se voir confier des tâches plus légères après avoir suivi une formation 
rémunérée sur la base du salaire minimum fixé à 2.000 euros nets.  

La durée quotidienne et hebdomadaire de travail serait fixée entre 5 et 6 heures maximums sur 4 
jours, ou davantage après accord des ouvriers en échange de jours de récupération. Car il peut 
exister des contraintes matérielles, climatiques ou saisonnières, techniques, etc. ou il est plus 
rentable de travailler plus longtemps, tout gaspillage de temps évité favoriserait la réduction du 
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temps de travail en régime socialiste, puisque c'est le bien-être des travailleurs qui serait à la fois à 
la base de la production et son objectif.  

Ce sont là des aspirations légitimes que plus personne n'ose avancer. Et bien nous, nous 
continuerons à populariser le socialisme.  

Imaginer un instant ces millions de travailleurs (et milliards d'euros) affectés à des tâches inutiles 
ou nuisibles dans les banques, les assurances, dans la magistrature, dans la police et l'armée, 
chez les notaires, avocats, etc. qui demain seraient affectés à la production et à l'organisation de 
la société, sans parler des millions de chômeurs qui les rejoindraient, il y aurait largement de quoi 
réduire le temps de travail et la durée du travail d'un tiers ou de moitié, travailler et satisfaire nos 
besoins dans la bonne humeur en rendant la nature encore plus belle, c'est tout à fait possible, 
mais le malheur, c'est que personne n'y croit par ignorance.  

Lu également : Une seule caisse pour tous les salariés, gérée par leurs seuls représentants !  

Tu parles, ils ne valent pas mieux que les représentants patronaux ! La preuve si nécessaire : 
Dirigeants syndicaux, sortez du Conseil d’orientation des retraites !  

Nous, nous refusons d'exiger quoi que ce de ces agents du capital corrompus. Nous refusons de 
leur reconnaître la moindre légitimité pour représenter les intérêts des travailleurs. C'est cette 
orientation politique adoptée depuis près d'un siècle qui nous a conduit à la situation actuelle. 
Nous ne cautionnerons jamais la collaboration de classes, un point c'est tout.  

C'est des syndicats qu'il faut chasser ces dirigeants. Et si nous n'en avons pas les moyens pour le 
moment, ce n'est pas une raison pour leur servir la soupe, même froide pour qu'ils attrapent une 
congestion, ils seraient foutus de s'en remettre et vous seriez compromis !  

Deux infos.  

En famille. Quand la médecine devient ambulatoire, le droit à la santé devient aléatoire.  

LVOG - Leur méthode est la même qu'avec le climat, les retraites, l'école, etc.  

Ils dressent un constat "catastrophique" de la situation, réel, amplifié ou imaginaire, de manière à 
ce que chacun se disent qu'il y aurait urgence à agir, pour finalement cautionner des mesures qui 
auront été prises par ceux qui détiennent le pouvoir et qui finalement contribueront à l'aggraver.  

Un autre aspect de ce mécanisme machiavélique.  

Après avoir pris des mesures qui ont contribué à pourrir la situation, ou avoir refusé de prendre 
des mesures adéquates pour éviter qu'elle se dégrade davantage, ils s'en servent comme prétexte 
pour appliquer des mesures qu'ils n'auraient pas pu imposer autrement ou les justifier. Dit 
autrement, pour que la boucle de la machination soit bouclée, il ne leur reste plus qu'à décréter 
qu'ils doivent agir dans l'urgence face à une terrible menace, à laquelle personne ou presque 
n'osera s'opposer.  

Un rapport alarmant sur la psychiatrie déplore une "prise en charge catastrophique" - Le 
HuffPost 18.09  

Les députées Martine Wonner (LREM) et Caroline Fiat (LFI) dévoilent les conclusions de leurs 
travaux.  
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LVOG - Pour aborder ce sujet, il fallait commencer par lire le dernier paragraphe pour connaître 
leurs réelles intentions qui comme par hasard coïncident avec l'objectif du gouvernement : 
cautionner la liquidation de l’hôpital psychiatrique.  

Le HuffPost - Le projet de budget de la Sécurité sociale pour 2020 devrait par ailleurs amorcer la 
“refonte” du financement de la psychiatrie.  

LVOG - Le "financement, l'arme de la guerre ! Le tout présenter frauduleusement sous un angle 
avantageux, cela allait de soi aussi.  

Le HuffPost - “Il est urgent de déployer des moyens importants sur les structures extra-
hospitalières, qu’elles soient sanitaires, sociales ou médico-sociales”, font-elles valoir, plaidant 
pour “le développement massif d’équipes mobiles sur l’ensemble du territoire mais aussi de 
structures d’amont et d’aval”.  

“Au terme d’une dizaine d’années, l’objectif (...) devrait être de déployer 80% des moyens de 
l’hôpital psychiatrique sur l’ambulatoire”. Le HuffPost 18.09  

LVOG - Autant dire que l’hôpital psychiatrique aura complètement disparu ou presque. Que 
Caroline Fiat de LFI cautionne ce procédé scélérat et cet objectif, n'étonnera personne non plus.  

Avec la participation du gouvernement français.  

L'Otan approvisionne en armes Daesh au Yémen - voltairenet.org 17.09  

Une enquête de Dilyana Gaytandzhieva, publiée par Arms Watch, établi documents à l’appui que 
la mission de l’Otan en Afghanistan (Resolute Support Mission) sert de couverture à un trafic 
d’armes états-unien pour approvisionner Daesh au Yémen.  

L’enquête révèle au passage que les Forces spéciales US (Task Force Smoking Gun en Croatie) 
ont également acheminé des armes à Al-Qaïda (Front al-Nosra) en Syrie.  

Quantité de sociétés sont impliquées dont Sierra Four Industries, Orbital ATK, Global Ordnance, et 
UDC aux États-Unis, ainsi que les gouvernements azéris, serbes et saoudiens.  

La journaliste bulgare Dilyana Gaytandzhieva s’était fait connaître, il y a deux ans, en publiant des 
documents attestant du plus grand trafic d’armes de l’Histoire, l’opération Timber Sycamore [1]. 
voltairenet.org 17.09  

Notes.  

1. “Islamic State weapons in Yemen traced back to US Government : Serbia files” ;  

2. “US Task Force Smoking Gun smuggles weapons to Syria : Serbia files” ;  

3. “Leaked arms dealers’ passports reveal who supplies terrorists in Yemen : Serbia files”. by 
Dilyana Gaytandzhieva, Arms Watch, September 15, 2019.  

 


